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LE CADEAU DE LA MER


« Plouf ! »

Le temps d’un reflet, la surface de la mer se fend, et se referme. Le vent plisse les vagues et le soleil miroite. Personne n’a rien vu, rien entendu.

Personne ?

Pas tout à fait…

Au fond de la mer, dans le palais du dieu Nérée, la vibration provoquée par le petit « Plouf ! » n’a pas échappé à Thétis.

Elle jette un regard curieux vers sa tante, Eurynomé.

– Qu’est-ce que c’était ?

Eurynomé hausse les épaules.

– Encore quelque chose qu’un mortel a jeté depuis son bateau !

Thétis avance dans le jardin sous-marin et lève la tête. Loin au-dessus, la surface de l’eau est parfaitement claire.

– Il n’y a pas de bateau, murmure-t-elle.

– Ce n’est rien, je te dis ! s’impatiente Eurynomé. Viens plutôt m’aider à terminer cette couronne. Nous ne serons jamais prêtes pour la fête de ce soir !

La fête… Thétis l’avait presque oubliée ! Pourtant, elle l’attend avec impatience. Ce soir, Nérée, son père, réunit ses cinquante filles, les Néréides. Toutes seront là, vêtues de leurs plus beaux habits. Le palais sous-marin brillera des mille lumières allumées par les étoiles de mer ; des dauphins chanteront pour les Néréides, et des chevaux marins les emporteront dans de folles cavalcades.

Eurynomé a raison : elles doivent se dépêcher !

Thétis s’apprête à se détourner quand une minuscule forme claire attire son attention. Elle flotte entre deux eaux et descend vers elle en tournoyant.

– Attends ! dit-elle à sa tante avant de s’élancer vers cette étrange vision.

Elle arrive très vite à sa hauteur et écarquille les yeux.

Un bébé ! C’est un bébé qui sombre ainsi, tranquillement, vers le fond de la mer. Ses yeux sont clos, ses membres fragiles et sa peau déjà ridée par son bain prolongé. Thétis comprend aussitôt : c’est un nouveau-né qui a été jeté à la mer ! Elle lève encore une fois les yeux vers la surface. Pas la moindre trace d’une embarcation. Mais alors, d’où vient ce mystérieux bébé ?

Sans réfléchir, elle l’attrape, le serre contre elle et rejoint sa tante.

– Regarde ! lance-t-elle, la voix brisée par l’émotion, en présentant sa trouvaille à Eurynomé.

À cet instant, la bouche du nourrisson s’ouvre et un cri perçant jaillit de sa gorge. Eurynomé lâche la couronne qu’elle était en train de tresser et plaque ses mains sur ses oreilles.

– Quelle voix !

Elle se penche sur le bébé.

– Et qu’est-ce qu’il est moche !

– Tu trouves ? dit Thétis, incertaine.

Elle contemple le bébé. Eurynomé n’a pas tort, il n’est pas très joli. Son crâne est trop gros par rapport à son corps, son torse est démesuré, ses bras trop longs et ses jambes trop courtes.

– Tu as vu son pied ? enchaîne Eurynomé. Il est tout tordu ! Il sera boiteux, ce petit.

« Et alors ? pense Thétis. Qu’est-ce que ça peut faire ? Il n’est qu’un bébé, et il doit avoir peur pour hurler de la sorte. »

Car l’enfant n’a pas cessé de s’époumoner.

Thétis le berce tout en lui murmurant à l’oreille les paroles d’une chanson. Peu à peu, elle sent le petit corps se réchauffer, elle voit la tête se tourner à droite, à gauche. Soudain, les yeux s’ouvrent et un regard d’un noir profond croise celui de Thétis. La Néréide se perd dans ce regard. Il recèle tant de douceur, de tristesse et d’interrogations !

La voix d’Eurynomé lui parvient de très loin :

– Pose cet enfant ! Nous sommes en retard.

Thétis lui tourne le dos et continue à chanter en esquissant quelques pas de danse, le bébé blotti contre son cœur, ses yeux rivés aux siens. Elle sait déjà que rien ne pourra les séparer.

 

Contrairement aux prédictions d’Eurynomé, Thétis et elle ne sont pas les dernières à arriver à la fête. Elles figurent même parmi les vingt premières ! Tandis qu’elles saluent le vieux Nérée, les sœurs de Thétis et les invités affluent de partout.

Thétis a confié le nourrisson à l’une de ses servantes. Elle n’est pas inquiète, elle sait qu’il est en de bonnes mains. Une question pourtant tourne en boucle dans sa tête. Qui est le mystérieux bébé ? Et d’où vient-il ?

La fête est si joyeuse que Thétis finit par ne plus y penser, jusqu’à ce que son père s’exclame :

– Au fait, vous connaissez la nouvelle ?
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